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SPIT
Suzanne St-Hilaire

SPIT
toutes les fois 
que tes maudits
soliloques nocturnes 
réveillaient
tes enfants
l’odeur de ta molson
a engouffré leur enfance

SPIT
les mains sur les oreilles
la tête sous les couvertures
prisonniers
d’un bacille morbide

spit
sur les crétins
qui changeaient de trottoir
ignorant leurs rêves
image de chiens pestiférés
ils ne guériront jamais

SPIT
sur tes impots impayés
ton travail improductif
qui les obligeait
à devenir tes bras

moi la cadette
me détourner du spectre 
du bâton de vieillesse
m’enfuir du dépanneur familial 
sinon je perds la raison
me mettrai au monde seule
aurai une vie besogneuse
cette étape-là
on ne me la volera pas
avant l’éternité


